
Le Bon Berger
« Moi, je suis le bon berger. Le bon berger met sa vie pour ses
brebis… A cause de ceci mon Père m'aime, parce que je laisse
ma vie afin que je la reprenne. Personne ne me l'ôte, mais moi,
je la laisse de moi-même. J'ai le pouvoir de la laisser et j'ai le
pouvoir de la reprendre. J'ai reçu ce commandement de mon

Père » (Jean 10:11, 17-18).
L’Ancien  Testament  contient  des  illustrations  remarquables  de  Jésus  le
Sauveur.  Le  profond  sommeil  d’Adam nous  rappelle  le  Christ,  aimant
l’Église et comment il s’est livré lui-même pour elle. Isaac sur le mont
Morija nous rappelle l’obéissance totale et le dévouement du Christ à la
volonté du Père. Joseph nous rappelle le rejet de Jésus par ses frères et ses
souffrances et sa gloire qui en ont résulté. Et l’Agneau pascal nous rappelle
Jésus en tant qu’Agneau de Dieu et la perfection de Son sacrifice. Toutes
ces  belles  images  sont  passives.  C’était  Dieu  qui  a  causé  le  sommeil
d’Adam, Abraham qui  a  pris  Isaac,  les  frères  de Joseph qui  ont  vendu
Joseph,  et  les  familles  d’Égypte  ont  sacrifié  l’agneau pascal.  Mais  une
personne présente le Seigneur Jésus dans toute la puissance du Bon Berger
venu sauver ses brebis : David.

David n’était même pas présent lorsque Samuel est venu à Bethléem dans
1 Samuel 16 pour oindre un nouveau roi pour remplacer Saül. Pourquoi ?
Parce qu’il gardait les moutons de son père. Le Psaume 78:70-72 rappelle
comment Dieu l’a appelé des bergeries. Dans 1 Samuel 17, avant d’arriver
à la fin de l’histoire de David et Goliath, on nous dit que David nourrissait
les  brebis  de  son  père  à  Bethléem  (verset  15).  Au  verset  20,  nous
apprenons qu’il a confié ces brebis à un gardien. Eliab, le frère aîné de
David, essaie de rabaisser David au verset 28 en demandant où David avait
laissé le peu de brebis dans le désert. Lorsque Saül fait remarquer à David
qu'il n'a jamais été soldat, David se souvient de la façon dont il a sauvé ses
brebis du lion et de l'ours. Ces versets présentent David comme quelqu’un
qui avait le cœur d’un berger aimant et sans peur. Un berger prêt à laisser
sa vie pour les brebis de son père. David illustre le Bon Berger. Lorsque
David  descendit  dans  la  vallée  d’Éla,  il  n’y  eut  aucune  hésitation  ni
prudence  avant  de  rencontrer  Goliath.  C'est  une  image  du  pouvoir.  Il
courut rapidement vers le géant et le tua d'une seule pierre et sans épée à la
main.  David  est  une  illustration  vivante  de  l'Ancien  Testament  de  la
puissance du Seigneur Jésus en tant que Bon Berger qui a dit. « A cause de



ceci mon Père m'aime, parce que je laisse ma vie afin que je la reprenne.
Personne ne me l'ôte, mais moi, je la laisse de moi-même. J'ai le pouvoir
de la laisser et j'ai le pouvoir de la reprendre. J'ai reçu ce commandement
de mon Père (Jean 10:17-18).

Jésus est le Tout-puissant Berger et nous faisons partie du seul troupeau de
Dieu, son Église. Il est le puissant Bon Berger qui nous a aimés et est mort
pour  nous.  Il  est  le  puissant  Grand  Berger  qui  est  ressuscité  et  vit
maintenant  pour  nous  au  ciel.  Et  Il  est  le  puissant  Berger  en  chef  qui
viendra  pour  nous  et  régnera  finalement  en  tant  que  Roi  des  rois  et
Seigneur des seigneurs.

Avant que David n’accède au trône d’Israël, ses disciples le considéraient
comme leur Seigneur et leur roi. Amasçaï a déclaré par le Saint-Esprit :
« Nous sommes à toi, ô David ; Nous sommes à tes côtés » (1 Chroniques
12:18). Aujourd’hui, nous avons une nouvelle occasion de nous rassembler
en communion avec le peuple de Dieu du monde entier pour élever nos
cœurs  dans  une  foi  vivante  vers  notre  Sauveur  ressuscité.  Dans  une
réponse d’amour, nous pouvons nous souvenir de sa grâce rédemptrice et
de  la  profondeur  de  son  sacrifice  pour  nous.  Et  dans  une  espérance
confiante,  proclamez sans cesse la  mort  du Seigneur jusqu’à son retour
(1 Corinthiens 11:26).
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